
Burundi : le jour où le président Melchior Ndadaye fut assassiné

  Jeune Afrique, 21 octobre  2015  Les Ã©vÃ©nements  du 21 octobre 1993 provoquent une onde de choc au Burundi.
Lâ€™assassinat du  prÃ©sident Melchior Ndadaye, juste 100 jours aprÃ¨s son investiture Ã  la tÃªte du  pays, va conduire le petit
pays de la rÃ©gion des Grands-Lacs vers 15 ans de  guerre civile.  Il est Ã  peine  deux heures du matin, ce jeudi 21
octobre Ã  Bujumbura quand le journaliste deÂ Jeune  AfriqueÂ Laurent Giraudineau est rÃ©veillÃ© par des crÃ©pitements de
balles.  Alors quâ€™il rÃ©side Ã  lâ€™hÃ´tel Â« Source du Nil Â», jouxtant le palais prÃ©sidentiel,  il est sur le point dâ€™assister Ã  lâ€™un des
plus sanglants coups dâ€™Ã‰tat que  leÂ BurundiÂ ait connu. 
 Ã€ travers sa  fenÃªtre, il voit sur lâ€™esplanade de lâ€™hÃ´tel Ã©clairÃ©e par les balles traÃ§antes,  des soldats courir, et entre les
palmiers, un blindÃ© lÃ©ger se retourner vers le  portail du palais prÃ©sidentiel. Les putschistes essentiellement composÃ©s
des  Ã©lÃ©ments du 1er bataillon blindÃ© appuyÃ©s par des paras commandos donnent  lâ€™assaut Ã  la prÃ©sidence. Les Ã©changes
de coups de feu vont durer plus de 45  minutes. Des obus tirÃ©s par les putschistes finiront par dÃ©truire une partie du 
palais et une des faÃ§ades de lâ€™hÃ´tel Â«Â Source du NilÂ Â».  Une  fuite de courte durÃ©e  AprÃ¨s 8h du  matin, un blindÃ© de la
garde prÃ©sidentielle emmÃ¨ne Melchior Ndadaye et sa  famille Â«Â pour les protÃ©gerÂ Â» : une protection qui se rÃ©vÃ¨le Ãªtre
un traquenard  pour le prÃ©sident. Si sa femme et ses enfants trouveront refuge Ã  lâ€™ambassade de  France, lui va
connaÃ®tre un autre sort.  ConseillÃ© par  lâ€™un de ses aides de camp, il aurait revÃªtu un treillis militaire avant de 
sâ€™engouffrer en sa compagnie dans un vÃ©hicule blindÃ©. Un subterfuge qui leur  aura permis de passer entre les mailles du
filet des putschistes mais la fuite  sera de courte durÃ©e. Â Son aide de camp aurait proposÃ© au prÃ©sident Melchior 
Ndadaye de le dÃ©poser dans son quartier dâ€™origine oÃ¹ il aurait pu trouver des  gens pour le cacher mais Ndadaye aurait
refusÃ©.  Il a dÃ©cidÃ© de  continuer Ã  faire confiance Ã  sa garde prÃ©sidentielle dâ€™oÃ¹ le choix de se rendre  au camp Muha,
siÃ¨ge de la garde prÃ©sidentielle de lâ€™Ã©poque Ã  Bujumbura. Â Ã€ peine  arrivÃ© Ã  lâ€™intÃ©rieur du camp, les putschistes ont
encerclÃ© Â la caserne et exigÃ©  quâ€™on leur remette Melchior Ndadaye Â sous menace de faire sauter les bÃ¢timents.  Vers 9h
du  matin aprÃ¨s dâ€™Ã¢pres discussions, les responsables de la garde prÃ©sidentielle  auraient livrÃ© le prÃ©sident aux
parachutistes. Â Le prÃ©sident Ndadaye sera  assassinÃ© aux environs de 10h, il aura les vertÃ¨bres brisÃ©es. Son corps sera
 retrouvÃ© quelques jours plus tard, enterrÃ© au cimetiÃ¨re de Ruziba au sud de la  capitale. Il sera exhumÃ© le 30 octobre,
avant dâ€™Ãªtre transportÃ© Ã  la Brasserie  Limonaderie de Bujumbura, la Brarudi.  Le flou demeure  quant aux circonstances
exactes de son exhumation. Le dossier sur lâ€™assassinat  de Melchior Ndadaye nâ€™a pas encore rÃ©vÃ©lÃ© tous ses secrets
jusquâ€™au jour  dâ€™aujourdâ€™hui.   Â«Â Martyrs de la dÃ©mocratieÂ Â»  Certains des  collaborateurs de Melchior Ndadaye ont
Ã©galement Ã©tÃ© assassinÃ©s en cette journÃ©e  fatidique du 21 octobre 1993 : le prÃ©sident de lâ€™AssemblÃ©e nationale et son 
vice-prÃ©sident Pontien Karibwami et Gilles Bimazubute, le ministre de  lâ€™IntÃ©rieur JuvÃ©nal Ndayikeza et le chef de la
suretÃ©, Richard Ndikumwami. Ceux  quâ€™on va dÃ©sormais appeler Â« les martyrs de la dÃ©mocratie Â» seront enterrÃ©s le 6 
dÃ©cembre, soit six semaines aprÃ¨s leur assassinat.  Melchior  Ndadaye avait remportÃ© lâ€™Ã©lection prÃ©sidentielle contre le
prÃ©sident Buyoya le  1er juin 1993 avec environ 65% des suffrages, un rÃ©sultat consolidÃ© lors des  lÃ©gislatives par la
position de son parti Frodebu qui rafle plus de 80% des  siÃ¨ges. Â Son assassinat le 21 octobre marqueraÂ le dÃ©but dâ€™une
guerre civile  sanglante sur fond de massacres qui vont coÃ»ter la vie Ã  plus de 300 000  Burundais.  ParÂ Emelyne 
Muhorakeye 
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